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de nos disciplines et de donner un caractere philosophique ä

notre ouvrage.
La Societe de Physique et d'Histoire naturelle est, ä Geneve,

le cadre approprie pour developper cet esprit; l'an prochain
elle celebrera son cent-cinquantieme anniversaire; je lui
souhaite prosperite et je termine par une pensee de reconnais-

sance adressee ä tous ceux qui, cette annee, ont aide la Societe
ä vivre.

Fernand Chodat, president.

GEORGE ELLERY HALE
1868-1938

Membre honoraire depuis 1923

Avec George Hale disparalt l'un des astronomes les plus
eminents du debut du XXe siecle.

Dans l'histoire de la physique solaire, son nom brillera d'un
eclat tout particulier, ä cote de celui de l'astronome frangais
Deslandres. II ne faut pas comprendre par la que Hale ait
restreint son champ de travail aux seules questions solaires;
toutes les preoccupations des astronomes de son temps ont ete

les siennes: methodes de recherches, questions instrumentales,
problemes stellaires, structure de l'Univers, evolution des

etoiles, physique du Solei], etoiles variables, et bien d'autres

chapitres encore. Mais c'est bien dans la physique du Soleil

qu'il a obtenu les resultats les plus remarquables; dans ce

domaine-la, il a innove; et son nom restera, comme celui de

Deslandres, attache aux premieres reussites de la spectro-
helioscopie et de la spectroheliographie.

Rappeler ces succes, c'est rappeler aussi que Hale a preside

aux destinees du grand Observatoire du mont Wilson, depuis
sa creation en 1904 jusqu'en 1923. A cette date, touche dans sa

sante, Hale abandonna la direction de cet observatoire, dont
il devint directeur honoraire. Mais il ne cessa pas pour autant
sa prodigieuse activite; il fit construire ä Pasadena, ä ses propres
frais, le «laboratoire solaire Hale », oü il continua ä travailler
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et ä donner sa mesure. C'est alors qu'il etudia et mit au point
le projet du fameux telescope de cinq metres de diametre,
actuellement en construction pour l'Institut de Technologie de

Californie. En 1936, sa maladie ayant empire, il dut renoncer
k tout travail important; il s'est eteint le 21 fevrier 1938.

Haie fut un remarquable organisateur et directeur. Avant
d'organiser et de conduire l'Observatoire du mont Wilson, il
avait dejä organise les Observatoires de Kenwood et d'Yerkes.
De 1892 k 1905, il fut professeur d'astrophysique ä l'Universite
de Chicago; en 1890, il organisait l'Observatoire astrophysique
de Kenwood, qu'il dirigea jusqu'en 1896; et en 1895, il organisait
le grand Observatoire d'Yerkes, dont il garda la responsabilite
jusqu'en 1905. II abandonna cette direction apres avoir pris
celle de l'Observatoire du mont Wilson.

II va sans dire que la creation de ce dernier et riche
observatoire exigea de Hale un long et minutieux travail de mise a

point; il s'occupa de la chose des 1902, en qualite de secretaire
d'un comite special, designe par l'Institut Carnegie de Washington

nouvellement fonde, et charge d'etudier la possibilite de

developper les recherches d'astronomie; en 1903, il parcourait
la Californie, en compagnie de Campbell et Hussey, en quete
d'un lieu propice ä l'edification d'un observatoire; le site choisi
fut le mont Wilson, pres de Pasadena; et, des la fin de 1904, le

nouvel observatoire etait une realite.

D'ailleurs, le monde entier des astronomes beneficia des

qualites d'organisateur de Hale, car c'est lui qui fut l'instigateur
et le createur de «l'Union internationale pour la cooperation
dans les recherches solaires », qui devint plus tard «l'Union
astronomique internationale ».

II est impossible de dire en quelques lignes tout ce que ce

createur genial installa, en fait d'instruments, au courant de son
extraordinaire carriere. Bornons-nous k rappeler ici les plus
importants de ces instruments. A l'Observatoire d'Yerkes, ce

furent le grand refracteur de 100 cm d'ouverture et le reflecteur
de 60 cm de diametre, ä cote d'autres telescopes plus modestes.

A l'Observatoire du mont Wilson, et grace k l'appui du puissant
Institut Carnegie, Hale installa successivement: le telescope
horizontal Snow, pourvu de miroirs plans de 75 cm de diametre



8 SEANCE DU 19 JANVIER 1939

et d'un miroir collimateur de 60 cm de large; la tour solaire
de 60 pieds, avec une lentille collimatrice de 30 cm de diametre;
la tour solaire de 150 pieds, avec une lentille de 40 cm; et en
1919 le grand telescope reflecteur de 250 cm de diametre. II
faut aj outer ä cette liste une quantite d'instruments accessoires

et l'organisation des laboratoires de physique indispensables.
Sans doute Hale a-t-il eu la chance de trouver pres de lui

les appuis financiers necessaires; mais ceux-ci n'auraient pas
suffi pour mener ä bien toutes ces entreprises, sans l'enthou-
siasme entrainant d'un directeur debordant d'energie.

Hale a eu la joie d'enregistrer des resultats scientiflques de

premiere importance. Le plus grand nombre de ses recherches

ont ete publiees dans Astronomy and Astrophysics, et des 1895

dans YAstrophysical Journal qu'il venait de lancer; on sait le

succes de ce dernier periodique.
Nous n'entreprendrons pas de dresser ici la liste des travaux

de Hale. Nous voulons cependant insister sur le role qu'il a

joue, avec Deslandres en France, dans le domaine des recherches

solaires. Depuis 1892, Hale et Deslandres portaient leur attention

sur les gaz et vapeurs reconnus ä la surface du Soleil, ä

l'interieur du bord du disque visuel, au-dessus de la demi-sphere
tournee vers la Terre. Le spectroheliographe avait ete indique
brievement par Deslandres en 1891 pour la couronne. En 1892,

Hale obtenait ses premieres images au spectroheliographe, avec
la raie brillante K2 du calcium. Des lors, tour ä tour, Deslandres

et Hale realiserent des progres dans l'art d'obtenir des images
solaires. En 1908, ä l'Observatoire du mont Wilson, Hale

obtenait l'image monochromatique de l'hydrogene avec la raie

rouge Ha; ce sont ces epreuves, de grande dimension (image
solaire de 16 cm), qui montrerent ce que Hale appela les

« solar vortices »; et c'est cette idee de mouvement tourbillon-
naire qui l'a conduit par la suite ä voir dans les taches du Soleil
la manifestation d'un champ magnetique intense.

Ce sont lä des succes bienconnus, dont il serait facile d'allon-

ger l'enumeration. D'autres Font fait, ou le feront encore.

Rappelons simplement, en terminant, que George Hale a

pub lie, ä cote de ses nomb reuses recherches, six ouvrages pour
le grand public; qu'il avait recu trente prix et medailles, et
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qu'il etait membre de nombreuses academies et societes

etrangeres.
Notre societe avait tenu ä lui manifester son admiration,

lorsqu'il dut abandonner la direction de l'Observatoire du

mont Wilson, en 1923, en le nommant membre honoraire.
G. Tiercy.

CHARLES-EDOUARD GUILLAUME
1861-1938

Elu membre honoraire en 1894

La science physique a perdu en Charles-Edouard Guillaume

un representant de genie, dont Finfluence a largement depasse
les limites de la science pure.

Ne ä Fleurier, dans le canton de Neuchätel, le 15 fevrier 1861,

Charles-Edouard Guillaume fait toutes ses etudes secondaires
ä Neuchätel, au Gymnase tout d'abord, puis ä l'Academie, qui
deviendra plus tard l'Universite. En 1878, il part pour Zurich

ou, ä l'Ecole polytechnique federale, il obtient le diplome
d'ingenieur. La physique et la mecanique le passionnent. II
doit sans doute cet interet au milieu horloger dans lequel il est

ne. D'autre part, l'exemple d'ouvriers habiles et minutieux, et

en plus cultives, a du lui donner ce goüt du travail bien fait, ce

besoin d'exactitude et cette constance dans la recherche qui
caracterisent toute son activite scientiflque. En 1883, il accepte

un poste de physicien au Bureau international des Poids et

Mesures, ä Paris. C'est lä, dans le Pavillon de Rreteuil, qu'il
passa toute sa vie; pendant 53 ans, il donna toute son energie
ä cette institution, dont il fut le directeur durant 17 ans, de

1921 ä 1936. C'est lä aussi qu'il mourut, le 13 juin 1938, apres
une longue maladie.

L'ceuvre de Charles-Edouard Guillaume est considerable et

il est impossible de la resumer en quelques lignes. Cependant, la

description de ses decouvertes les plus importantes, Celles de

l'invar et de l'elinvar, donnera une idee de l'essentiel de cette

oeuvre.
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